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- Politique :

1. Dans le nord du pays, la population répond lentement à l’enrôlement des électeurs, certains
citoyens n’ont pas de carte nationale d’identité. C’est le cas de la commune Vumbi (Kirundo)
où plus de la moitié des demandeurs de carte d’identité n’ont pas été servies. Plus de deux
mille élèves n’ont pas eux eu de carte d’identité non plus. A Gitobe, six enfants n’ayant pas
encore l’âge requis ont été démasqués alors qu’ils venaient se faire recenser. En commune
Bugabira, une centaine de Rwandais ont été surpris avec des cartes d’identité burundaise alors
qu’ils voulaient se faire inscrire sur la liste des électeurs. Les agents recenseurs, de leur côté,
réclament une avance sur salaire pour bien accomplir leur mission ;

2. En province de Ngozi, le matériel pour l’enrôlement des électeurs est arrivé tardivement et
la population s’était déjà lassée à attendre. Les gens se font inscrire à compte goutte.. La
population indique qu’elle est occupée avec les travaux champêtres au moment où d’autres
indiquent qu’ils ont encore du temps. Toutefois, le handicap majeur à ce travail d’enrôlement
reste le manque de cartes d’identité. La population de Ngozi interpelle la CENI à trouver une
voie de sortie car plus de trente mille personnes risquent de ne pas se faire enrôler ;

3. En province de Muyinga, après quatre jours d’enrôlement des électeurs, on n’a pas encore
atteint le sixième de l’effectif attendu. La commission électorale provinciale interpelle
l’administration à redoubler d’effort pour sensibiliser la population pour cette opération. Les
agents recenseurs sont également appelés à rester à leur poste d’attache parce que la plupart
d’entre eux rentrent avant l’heure prévue ;

4. En province de Kayanza, certains agents cherchent les partis politiques des candidats
électeurs. D’autres changent les noms ou les photos des cartes nationales d’identité. Dans
cette province, on signale également des enfants âgés de moins de dix huit ans qui se font
inscrire. Le responsable du parti MSD à Kayanza, quant à lui, se lamente disant qu’il n’a pas
eu de lettre d’accréditation pour superviser ce travail d’enrôlement ;

5. Dans la province de Muramvya, l’enrôlement des électeurs n’a commencé que le 24 janvier
suite au retard dans l’acheminement du matériel. Sur certaines cartes d’identité, le cachet se
trouvait en dessous de la photo alors qu’il devait être en même temps sur la photo et la carte
d’identité. Les détenteurs de ces cartes ont été chassés. Dans cette province, il est également
signalé beaucoup de gens dont des élèves qui n’ont pas de carte d’identité alors qu’ils
voudraient voter ;

6. L’enrôlement des électeurs se fait au ralenti en province de Gitega. Les responsables de la
commission électorale provinciale indiquent qu’ils ne savent pas la raison de ce
désintéressement de la population à cette activité. Les responsables des partis politiques de
cette province dénoncent également l’enrôlement des enfants de moins de dix ans ;



7. En province de Mwaro, la population se fait inscrire à compte-goutte. Le manque de cartes
nationales d’identité et la saison culturale seraient à l’origine de cette situation. La population
ne dispose même pas de carte de baptême reconnue dans l’enrôlement. Toutefois, les partis
d’opposition dénoncent une distribution sélective des cartes d’identité en commune Bisoro où
seuls les partisans du CNDD-FDD seraient servis. Les gens demandent que les agents
recenseurs les trouvent chez eux, ils confondent l’enrôlement des électeurs au recensement de
la population et l’habitat où des agents recenseurs se déplaçaient ;

8. L’enrôlement des électeurs se déroule normalement en province de Ruyigi même si au
départ il y a eu des problèmes entre autorités de base et agents recenseurs. A titre indicatif, le
chef de la sous colline Kivumu avait juré que personne ne se fera inscrire avant qu’il n’ait eu
un pot de vin. Les mandataires politiques de cette province commencent à être réticents parce
qu’ils croyaient qu’ils allaient être payés par la CENI. Un autre handicap dans cette activité
est la non motivation des encadreurs parce qu’ils vont avoir la même paie que les agents
recenseurs. Cette situation cause du retard dans la transmission des rapports journaliers ;

9. En province de Cankuzo, les gens ne comprennent pas l’importance de se faire enrôler. Ils
indiquent qu’ils ne vont pas laisser leurs activités pour aller faire la queue, des fois seules
deux personnes sont enregistrées par jour. La commission électorale provinciale demande
qu’une sensibilisation de la population soit faite ;

10. Plusieurs personnes de la commune Nyabikere en province de Karuzi ont été renvoyées
sans se faire inscrire parce que le cachet n’apparaît pas sur la photo de la carte nationale
d’identité. La commission électorale provinciale demande aux agents recenseurs d’inscrire ces
personnes parce qu’elle a constaté que ces cartes ont été octroyées dans la légalité ;

11. En province de Bururi, les gens ne viennent pas nombreux se faire enregistrer, les élèves
et les Batwa n’ont pas de carte. Cependant, la commission électorale provinciale tranquillise,
toutes ces personnes seront servies avant la fin de l’enrôlement des électeurs. Les autorités
administratives indiquent qu’elles sont en train de sensibiliser la population pour qu’elle aille
se faire enregistrer. La COSOME a également commencé la sensibilisation en cette province ;

12. Jusqu’au 25 janvier, un peu plus de 29 000 personnes s’étaient déjà fait inscrire en
province de Rutana. La population de cette province affirme être impatiente de se choisir des
dirigeants. Cependant, elle est en même temps soucieuse car certaines personnes risquent de
ne pas voter par manque de carte d’identité. En plus de ce problème, en commune Musongati,
un démobilisé tente d’empêcher la population de se faire inscrire en l’intimidant ;

13. En province de Makamba, les sites de recensement reçoivent en moyenne vingt personnes
par jour. Les élèves qui sont dans des internats déplorent qu’ils aient été exclus de cette
activité parce qu’ils n’ont pas reçu de carte d’identité. D’autres personnes affirment que
l’enrôlement est une perte de temps parce que même les dirigeants qu’ils se sont choisis en
2005 n’ont pas répondu à leurs attentes ;

14. En province de Bubanza, l’enrôlement des électeurs a commencé avec un retard de trois
jours. Les mandataires du CNDD-FDD sont trop nombreux sur les sites d’enrôlement par
rapport à ceux des autres formations politiques. De plus, des enfants qui n’ont pas encore
l’âge de voter se sont fait inscrire, une personne avec une carte d’identité falsifiée a également
été appréhendée à Bubanza ;



15. La province de Cibitoke enregistre également très peu d’engouement par rapport à cette
activité. Certains disent qu’ils n’ont pas de carte d’identité et d’autres affirment qu’ils ne
connaissent même pas où sont situés les sites d’enregistrement. La pluie abondante qui tombe
dans cette province empire la situation ;

16. Près de quarante mille électeurs se sont déjà faits enrôler en province de Bujumbura. La
population arrive à compte-goutte mais l’administration garde espoir qu’elle viendra
massivement le dernier jour. Dans cette province, il est signalé la vente illicite des récépissés ;

17. En Mairie de Bujumbura, 62 000 personnes ont été inscrites au rôle d’électeur depuis le
début de cette activité. Les communes de Kinama, Buyenzi et Kanyosha enregistrent plus
d’électeurs que les autres communes. Des cartes d’identité non cachetées ou falsifiées ont été
saisies. Le responsable de la commission électorale en Mairie de Bujumbura déplore le
comportement de certains mandataires politiques. Notons que des récépissés portant des
numéros d’enregistrement ont été trouvés dans des boutiques de Buterere ;

- Gouvernance :

1. Prosper NTAHORWAMIYE, chargé de la communication à la CENI , affirme être satisfait
du déroulement de l’activité d’enrôlement des électeurs, au septième jour d’enrôlement,
environ 857 728 personnes avaient été enregistrées sur tout le territoire national. Toutefois, il
reconnaît qu’il y a à faire pour lever les irrégularités relevées. Prosper NTAHORWAMIYE
interpelle toute la population burundaise à rester vigilante pour le bon déroulement des
élections. A la justice, il demande que les auteurs des infractions soient punis ;

2. Face au manque de la carte nationale d’identité qui s’observe dans toutes les provinces du
Burundi, Aimé NKURUNZIZA, chef de cabinet au ministère de l’intérieur, indique qu’avec
la CENI , une solution sera trouvée et cette dernière va indiquer des voies de sortie afin que
tous les Burundais qui le désirent soient enregistrés. Il souligne également que l’octroi de la
carte d’identité moyennant paiement de cinq cent francs burundais est toujours faisable.

Signalons que cette synergie des radios a été réalisée en collaboration avec la Coalition de la
Société Civile pour le Monitoring des Elections (COSOME)

Radio Nationale (92. 9 FM)

-  Politique : Ouverture ce 28 janvier à Bujumbura d’un séminaire interparlementaire des pays
de la Communauté Est Africaine. Les objectifs de ce séminaire sont centrés autour du thème «
le protocole du marché commun, les perspectives, les défis et opportunités ». Les cérémonies
ont été ouvertes par le président de la République , Pierre NKURUNZIZA. Dans son discours,
il a encouragé les opérateurs économiques à investir dans cette région tout en promettant
d’organiser des élections libres et transparentes ;

- Sécurité : L’administration centrale à la rescousse des autorités de la province de Kirundo.
Le ministre de l’intérieur s’est rendu ce 28 janvier en cette province pour tenter de ramener
l’ordre et la paix en commune de Busoni particulièrement. Les responsables administratifs, les
chefs des partis politiques, les responsables religieux et ceux des corps de défense et de
sécurité se sont réunis après les affrontements entre les jeunes du CNDD-FDD et ceux du
FNL ;



- Economie : Le groupe de coordination des partenaires composé des partenaires au
développement et des membres du gouvernement a tenu ce 28 janvier une réunion ordinaire.
Cette réunion va aider le Burundi à bien gérer les aides au développement et à analyser le plan
d’action pour 2010. Le ministre de la planification, Tabu Abdallah MANIRAKIZA, indique
qu’ils s’attendent à ce que les partenaires constatent des progrès réalisés dans la consolidation
de la paix et la mise en application du cadre stratégique de lutte contre la pauvreté ;

- Education : Vers la création d’un réseau de coopération interuniversitaire dans la région des
grands Lacs. Une dizaine d’universités du Burundi, du Rwanda et de la République
Démocratique du Congo vont rendre possible l’échange de professeurs et d’étudiants. La
population affirme que ce partenariat vient à point nommé pour renverser la situation créée
par la crise ;

-  Environnement : Amener la filière café au développement durable, limiter les impacts
négatifs sur les milieux tant humain que naturel sont les objectifs visés par un atelier de
consultation sur l’évaluation de la stratégie environnementale sur la filière café. Cet atelier a
vu la participation du ministre de l’agriculture et de l’élevage, les responsables de l’INECN et
autres ;

- Climat : De grandes températures avoisinant 33°C et un déficit pluviométrique s’observent
depuis quelques jours au Burundi. Balthazar NTIBASHARIRA, prévisionniste à l’IGEBU,
indique que c’est une saison sèche. Il invite les gens à ne pas s’inquiéter outre mesure.


